La pharmacie algérienne après le séisme

Trois semaines après le violent tremblement de terre qui a dévasté la région est d´Alger, les secours continuent de s´organiser en Algérie. Le séisme du 21 mai qui a fait 2 300 morts et plus de 100 000 blessés a sérieusement endommagé le réseau officinal local. Interrogé par « le Quotidien », le SNAPO (Syndicat national algérien des pharmaciens d´officine) dresse l´état des lieux de la situation et lance un appel à la solidarité confraternelle.





En Algérie, 7 officines ont été totalement détruites par le séisme du 21 mai 2003 (photo AFP) 

Tandis que les répliques continuent de secouer le sol algérien - plus de mille répliques ont été enregistrées depuis le 21 mai à Alger et dans sa région -, Abdellatif Keddad, secrétaire général du SNAPO, dresse le triste bilan des dernières semaines : « Sept officines ont été entièrement dévastées et vingt et une menacent de s´effondrer à tout moment. »

Un manque de coordination

En ce qui concerne l´organisation des secours, notre confrère explique que « les pharmaciens algériens ont ouvert une officine d´urgence où sont dispensés gratuitement les médicaments aux populations touchées. Toutes les wilayas (départements) du pays ont été contactées afin de collecter les dons en médicaments et les acheminer à Boumerdes. Cependant, cela est insuffisant, car nous manquons de produits. 

Le site Internet du syndicat (http://www.snapo.org) publie à cet effet la liste des besoins. »

« Nous avons par ailleurs lancé une opération d´aide financière aux officinaux sinistrés afin qu´ils puissent réparer les dégâts occasionnés par le séisme, car les assurances ne couvrent pas ce type de sinistre. Il est vrai que nous ne sommes pas habitués à la gestion des catastrophes mais les pharmaciens bénévoles sur place font un travail remarquable. En ce qui concerne le travail des ONG, nous pensions que Pharmaciens Sans Frontières étaient présents en Algérie, mais après les avoir contactés, l´information a malheureusement été démentie. Des médecins français sont sur place, Handicap International, régulièrement installée à Alger, apporte sa contribution avec d´autres ONG présentes sur le territoire. »

Quant à l´aide arrivant de l´étranger, Messaoud Belambri, responsable communication du SNAPO, précise que celle-ci est gérée par l´Etat : « Nous nous occupons seulement de l´aide collectée par nos soins. Tandis que l´aide internationale est stockée dans des hangars appartenant à l´Etat. Aussi, nous craignons que la distribution des médicaments soit réalisée par des non-professionnels. Là, il faut déplorer un manque certain de coordination entre l´Etat et les organisations professionnelles. »

Enfin, ajoute Messaoud Belambri, « si les pharmaciens français souhaitent venir en aide à leurs confrères, nous en serions très touchés, et ferons tout pour coordonner cette action afin de garantir l´acheminement de l´aide vers les personnes réellement concernées*. Si les répliques encore très fortes au cours des deux dernières semaines avaient créé un climat de peur et de psychose dans la population, désormais elles se font plus espacées et moins violentes. Nous allons enfin pouvoir travailler à la reconstruction. »

Didier DOUKHAN

* Pour envoyer dons et messages de solidarité, adressez vos courriers au SNAPO : siège national & centre, 19, rue des Frères-Hamia, Kouba, Alger.
e-mail : snapo_national@snapo.org.
Tél. : +213.21.2905.38, fax : +213.21.68.96.78.

